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^ LES JOORHÀUIDD JOUR 
L'AFFAIRE D'ODESSA 

Tous le» journaux français soceaaent de» 
«raves événements d'Odessa que beaucoup 
ïon.iderent i»mn»U preuve de 1 .uiru.uenoe 
d'une révolution. C'est I ■/!• ** «. »en» 
stocbetort. dans nntr»D«ioe*nt : 

La ettaeirophe dOdeeea eat melheureueemeat 
eastepttlrie de •• renouveler ailleurs avant MS, 
■I eaâtt oalU aesndite «narre rU'eo-)aponeise 
m'en ravleat   UMita   la   reapoaiabdile   ai   toute 

Bolatres par le désastre ds la flotte da la Bal 
tiqua. Ira maria* ar- disent qu'il raul nuaux pour 
•nx risqaer loe pires aventure», que daller - 
faire tuer nu noyer, dau* La» aaaa du lapon 
eu an prépare « tes envoyer. (Juand but.- l 

populationaat dan» ni pareil Mat despril, le 
moindre é Une* Ile lut eelalnr la Basane. 

Dana le Matin, M. Hjrdouin donne un» 
nota identique ■ 

Il sembla bien que «et événement Ml. pe 
loua caui qui révélant l'état dea esprits en H 
■ii lapine ailre.irjinalra le plu* signirir.i 
eia'nl doua* surtout quo la population d'Udi 
parait avoir aueeitot p-is Un et ceu»e poar 
Jus teinta du cuirassé, cûmma ail aagueail d un 
lait attend a. 

Si l'équipage révolté n'est pas promptement ré 
riait h l'impuiaianoa, on peut craindre que la 
situation ne devienne très cn.ique. 

H. Géronll Richard écrit, dans 1a\ Petite 
République), que l'omnereur lient dans tei 
mains l'avenir do la Russie : 

- Tant que le Uar n'aura pas convoqué l'Assern 
■lés concluante, c'est-» dire tant quu la paroi, 
■'aura paa été Jonuée au pouole, celui 01 répon- 

-Vira soi violences et aux raa»*eoree. par lei 
wtStenoL'B et laa massacra*. On Le fusiliers ( il 
jettera de» bombos au» frauda-duc» et aux. co- 
saques. Il poigi.ardera les chais de police. On li 
■Mportera : il incenditra laa palais, Isa cita 
iraui et les usines. 

Da e«a doux foroee qui se heurtent l'une en 
«tara lot «a tard. Ce aéra l'autocratie, dont le 
sort dépend da la fidélité de aa bureaucratie qui 

BUT at peur   régler  leur situation a l'égard 
idasiaistrettoa dé—loatribunoae direct*» qui 

■ d'octobre pvur I eones 

J aime   »   pensa 
lai HO ueeouie*er;i 

inlori 
da l'edt 
ÉUbllt   aaa   raies eu 
suivante. 

ostte Interprétation très 
le objection, nolamiiiau 

(a part de l'adtuinialretiou superleur*. 
Agréas, aie. 

Signe : Dunisi 

LA REGION 
Buffab-Bill à Roubaix 

D«UXIÈME JOURKÉB 
Comme te précédente, la deuxième journée 

de 1 exhibition de Uuflalo Bill a ele un énorme 
•noces. 

Pendant les deux représentations. Il fins 
•rené dû terrain de Maniait n u paa désempli 
d'une foule très intéressée par les prodigi-ux 
axeroioss d équllation exécuiéa par la troupe 
du colon"! Cady. 

Le pnasage de Buffslo Bit, a Roubaix lais- 
sera donc un excellent souvenir. 

vétootto - la» prix. Rade da soldat. tirailleurs 
—tler Beole de section, iirailleara — 1er pris da 
tir — 1er prix. Mare»» sur routa ~ 1er, Thooris 
générale — fa prit, tfvmnestiqus — la. boxa — 
Sa, Unoement J. boulet - 1». Beole du soldat. 
reuaaarraa — fa. KcoU de aaoticM - 10 prix in 
ditidutli Prix de M 1« Ministre da la a;narra 
au capitaine inatructsur. M  Rouaaaaut. 

Catte soci4U raoti ait t f ouewies B t baursa 3b 
du soir. 

Sur le quai da la gare nous avons remarque 
M Msnnaaaior, capitaine daa pompiera at pré- 
sident du la Commiaaion daa fat** at UM. laa 
Membre» de celle Comtmaaion. da nombreux 
conseillera municipaux M Bd Haanaquart, pre 
aidant ds la Société des Tambours at c. a irons M 
Juin lie, mooiLsur-chat de ta grfamastiqae 

MM laa Olflctara das Sapeurs Pompiers Da 
plna use foule da jeu DM Utaa et kuue damée 
porteuses de splandida< bounata. J 

M Julaa Sarlaaox. ancien adjudant da la So- 
ciale d'instruction militaire,   lut   aux  lu - la 
Boétie   suivante, œuvre   d'un (ourmlsieii, 

r 
_ iBsare   ver»  la révolution, 

qu'elle sentie* l'élan lireaiatibt» 

i 

)que aon Intérêt la pou 
c'est » dire de» quelle 
deoetle-td. 

DiicipUnes comp»réei 
NutureHement. cette rfvoll" de marina pro 

voqm det ootnplioations. M. Maujau écrit 
dans \s Radical: \ 

Voilt qui répond vlctoriaaaamcntaux critidvai 
imbflcliu qui s'elloroeut de démontrer qnu la Bd 
publlnua est le cfgitùo du l'snaichie et que I'ID- 
diaeinline at la rovotte y trouwnt bwr véritable 
terrain de eailture. 

La looon d'Odesaa «tant I point pour démon 
trer is fausseté d'une Mlle appréciation. 

Nous ae giflant  pas   nos •out-olrkiars   nom» 
■ ntrea, et nous n'avons pas* redouter de san 
fiantes représailles. 
. Personne ne courbe la tête personne ne tend 
\le dos dsaa larmée nalioaele de la République 
' Mai» loua t'inclinent avec la même loi et U 
même respect devant la drapaau da la patrie. 

Dene U OfcUJoii. M. Cornély tn moque <1Oî 
nationaltstej. qui vantnîent la discipline ruaw, 
contparéob la notre Parlant du meurtre da 
m:n m qui a dùteiminé l'încideut d Oiiesàt, il 
•joule : 

Jimsis la disciplina n'avait remporté un pareil 
triomphe ^lussi l'equipasm se précipita tir lot 
otticiers et jeta t l'eau tous ceux qui ne firent 
pis cause commune avec lui Les marias révolté» 
amenèrent leur bateau devant Odoata et mena 
cerent da bombarder la   ■ " 

Naturelleuscnt la pupnlaeecn a profité pour ae 
soulever et brfiler le port. Et cependant la diaei- 
.pliiio est admirable dans l'armée a. la flotta 

( russes '. 
Alors,   comment retendre   le  n-robleme T 31 

raJmarable disciplina des Itntaet les   conduit 
ces   "I il santé nos,   je   prertre   l'inahsciulioe  daa 
Franvala. 

OlreooaUncsip «ttènuariKt 
Sant excuser les marina  russe»,   M. d Hur 

court, dan» le  OU BUs  piaule le» circons- 
tances atténuantes: 

Il faut reconnaître aussi que las ruinons de mé< 
aoistentemenl ne manquent   pas   aux   soldais et 
■ ux marins russes pour se révolter ! 

Le monde entier est Axé sur les milverastiom 
l'a rivalités scandaleuses,   l'impéntie   oiïminelle 

Hmlieelveusky, que d'autrefina. de pieds-plats 
aie luvoris imbéciles et inalhonnêtea comme 
Alex-u'I, Isaxouraxul, Nabogaloi, et 1 me fiable 
Grippanbirg I 

Voua vous rappelai celui lé. Il altaqoe les Ja 
ponais sans ordres, a Sandepou. Il aat balto I 
plala coulure. U-dassua il saute dans un train 
•pénal, laissant en plan aaa divisions décimées 
se* blcsaéa, aaa malades at rentre an Kus-ie s 
toute vapeur, eena autorisation, qae dis je   mal 
If* le* ordres de soo «réaérsl en ofaal, «i passant 

a uite par la porliéra de aon wajçon-saton, pour 
crier • toutes les station» que ltditgaQ«ralieeime 
•sait un Ane et un traltr» ! 

Le télégrsphs rient dotons apporter la non 
vetlc de -a noininaliou aa poste d insmcteur mé- 
aérai de l'inlanUria I ^^     T 

Il W clair que dans une armee où lee grand» 
chef» Bout ainsi rocompensOf de leur ind' ' 
pline, on ne saurait demander aux simple» 
soldats de nu jamais oubliur luut devoir. 

t 
imercQ. 

MM.] 
WHlai été 
lu !>•*-.< 

CHRONIQUE MINIÈRE 

La imét loi «toiMpÉ mineurs 
Son application au 1er juillet - LA ai 

vMutttoai «les deleouea cabarettera - 
Isettre de M   Te Preïel du Pat 

de Calait 
Le, loi tor lee daléguéa minnrrs. en date dn 

B mm, doit aoti-er eu Tigueejr «jourd hui 1er 
juillet. 

, On.ieitqo'nn article Interdit aux délécttéa 
"w ??,**„*?* dft eoitinierw. M. la Prêtât du 
J§ 2* ."C"]î,!*1.**^lt rfono Prerenu les interea- 
A se» aeisjt délai da huit jours leur était accordé 

pour opter mit pour le mandat de deldjruù roi- 
nwir soit pour  ta coniiDurJon] da leur corn- 

tl.Dttly et Umendin, troassnt que le 
d était maornaant. ont écrit a M. I* Prélat 

t l>M-de-CaHBSB hri demandant de bien *oe> 
itasr, i eeaavtre davantajn, faisant natsortir le 
préjudice qui aérait cstwé anx cVilugués com 
Bierçapla om»i prr» nv rreeoiirTa. 

M. Ourdirait. l»reléi du Pas-de Calais, vient 
Cf ■ rt.t?^r* '• ta»"* Wivanw s MM Daaly 
M LAUCIMIII, : 

UgaUaar u D4pau, 
J'»t ei,[iila«   la  quMtion  avt »oo, mi MM 

ZlfioK?'" "."Ufkf- ****W* !■ *>î* l« 
M la pn ii. d. oa*«ul.r.     ^^ 

•■iK..« - ^KJSm^TuX 
Ut rrinuiraMaaa^H,^. Mjaai 

"Htt*"1 " l"'"W « in >...> ,,,. 
\7JC?*îVe d0 'oU "PCM"»' •UieteDMot (•■* diHMt iMriir. — 
M nÊMpûhlm ate d. Mil 

,   ■"-•1r-g'-'-rir r i f-i immu 
»» Mvaabn «rocbtla. 1¥>1 « o.u. dit., MM 

les assassins Irlabaielirrt de Uunkerste 
Pourvoi   rejeté 

La Cour do Cassation a rejeté avant-hier la 
pourvoi de Van den Bogaért, 23 an», et do 
Zvrrjrtewurtjh'ïr. 41 ans. condamnés a mort 
par la Cour d assises de Douai la 1° mai der- 
nier, pour avoir assassiné Mur Knockœrt, 
liutelière de la ndUodro a La Fieclie » u L>un- 
kerajue. 

Les deux condamnés a mort qui. comme 
nona l'avons déjà dit. font d'interminable? par- 
ties do manilles et sont restés Ica deux brutes 
qu'il» étaient lorsqu'ils entendirent sons bron- 
cher la pfine capitale   prononcée   contre eux. 

Vst nen Bojraert no manque jamais une oc 
sîon de placer son jeu de mot favori a Je 

coupe ton manillon s, u quoi Kwartewafrlian 
répond invariablement ; a J aime mieux cela 
que ma télé. 

C'est d'ailleurs Van den lV>p;aert'qui disait 
au médecin chargé de l'examiner avant le» 
assises : a Si l'on doit ma raccourcir, je pré- 
fère que cela toit par le-* pieds quo par la 
tête. » 

Seront-ils toujours anssi fanfaron»'? Il est 
permis d'en douter oar lu même crâneur Van 
den DoK-tert s'e?t évanoui comme une petite 
lille. lorsque, récemment, M. le docteur Du- 
riao dut donner an coup ds bistori dans la 
mu in du bandit pour le guérir d'un inulleusif 
pûnari. 

Grave affaire de moeurs 
A   sUMs\||.li; 

Hier, i S heures do matin. Gabriel Ttavav 
20 un-', mineur, chez Olivier, ou Marais, t 
entraîné dan» le Marais, sous prétixtc de 
cueillir de l'usibe, une ulletle de il ans, dont 
les parents sont cabaretior» à St Saulvo. 

Alors que la fillette faisait sa cncilMle, Ra 
vey s'est jeté sur elle et loi a lait subir les 
derniers outrages. 

Son crime commis, in jeune misérable a 
couru h ion auberge-, a fuit un psquet de se» 
vêtements et a pris lo faite. 

Informé aussitôt. M. l'Isa, maire de Saint 
Saulve a chargé le sarde ûelroche de se met- 
tre t la poursuite de Bavay. Celoi-ci a été 
rejoint et arrêté du ooté de BnaH et ramr-né 
à Saint-Sanlve où les gendarmes de Valen- 
ciennes sont venus pour lp conduire a la mai- 
son d'arrêt où il a été ecroue. 

. Edouard HauaacarL 
EN AVANTI 

lace Jnor, vos snciens élévaa 
't plu» seau daa révea Heureux, voient I 

Fièrement aa réali. _. 
El leur aociBté triompher. 
Tous noue vous  acclamons sans titvm, 
Da noire oeur un chant a'éléva 
Kl nous aurions a vénérer 
I.ea nome da Housses u et Herniat. 
K»p rons pour TOUM même claire 
Ku la belle et noble victoire 
l)ue rêva tnnt soldat vadlaat. 
Partout la lortuao a daa allée 
Pour le» braes qui sont Hdèles 
A votre devise : a En Avant 1 s 
■ vins d'honneur furent offerts a le Mairie, 

apros qne les lauréats accompagnée par loutea 
lai socièUa de 1» .Ville, lurent passés dans les 
rues roquattemeul paréos d'are* d* triomphe et 
">us une véritable voûte de drapeaux. 

M Delvai, maire, en un discours tréa éloquent 
licita les jeunes lauréate, leur dévoué prési- 

dent uotre sympathique ami Léon Bernierqui, de- 
puis 20 ans, paie de sa bourse et de sa personne, 
!» capitaine H. Kouaaesui et leur» collabora 

lura. 
M. Léon Dernier, par l'une de eee iraproviai 

lions dont II a le aecret et eui emaneat du ooeir, 
remercia M >e Maire. MM de la Commission 
des létes. MM. du Conseil Municipal et la Ville 
de Fourmies, pour cette ai graciauta et booori- 
lli|ue réception. 

Au nom da aaa protège», il • promis d» faire 
mieux encore a l'avenir. 

Apres d'autres toata tona les sociétaires, se ré 
pandirent en ville, où ils donnèrent une anima 
tion qui aortail de l'ordinaire. 

Il y aura encore de beaux Jours pour la société 
« En Avant N, à qui nouj adressons KM VIVI 
licita lions. 

CABNET M_ LECTEUR 
DBUIL 

A Lille — "n ar.aoaoe la mort de Jacques 
HaiarJ, 01* de M et Muse Hasard-Dsurripoa et 
neveu de M Hasard, rédacteur a la C"i- c du 

Noua présentons  •  la   famille toute* nos 

A Douai  - On   annonce   la   mort da M   U- 
■ralle. anaiallLir a la Coui 
la 
trou jniffs. 

Ancien avoué I Bathane. M. LassalU était 
aotrétrès t.ird   dans   la   rasai tiret ure ■   d'abord 
tige t Avesnas.il fat nommé préaident a Cam- 

rei puis, quelque taupsapréa, nommé conseiller 
I Douai. 

Sa parlaile e«urtoisia et »a science juridique 
lai avaient acquia da nombreuses ayuipatuiu*. 

Nous prions sou aayen, M. Luuis Cuulllet, 
procureur de la république a Chéteau-Ttuerry, 
4a vouloir bien agréer no* tréa sincères condo- 
léances. 

A Valenclann»» — On annonce la aoort da 
M. U oapitaiae Féron, du lZTtaa d'intanUrie, 
déaédé âpre» une longueeldoaloureuae maladie 
Cette mort causera da vifs rsajrals parmi lea 
nombreux journalistes de Lille et d* Pan* qui 
résuléreat a Armentlaras l'année dernière, au 
moment des trouble* ; ils y tirent le conaata- 
•ance du capitaine Furou. dont la Compagnie 
était chargée de la protection dn bureau central 
des poatea et télégrapnaa ai apprécièrent toute 
la largeur d esprit al la bonté de ouaur de cet 
•ftloier ilisliogué. 

ASSiSSffilTJilfiTKIlItE 
fur   nr-t»t;.-iM«ir«>   vtolstv   «-(  rfran 

ITl^e" - Une strrs-alallon. 
Lundi, dana la aoirée, on Ironvait morte, en 

ton domicile, a  Norlkerque.   la   nommw |i 
mûrie  Limousin,   veuve   Maubert,  âgée de 
80 ans. 

M. ledoctenr Mas*aîn,d'Andniieii. appelé 6 
constater la déoés. ayant reroorqaédes égréti- 
(rnures et des ecchymoses s. la 6gure et an 
eoa, refata le permis d inhumer. 

Aussitôt prévenu . la gendarmerie d'An 
d ruicq se rendit sur les lieux pour commencer 
uno enquête, «t jeudi molin, lo parquet de 
St-Omer se transportait u Nortkeraue. 

La malheureuse victime, qui était men- 
diante, habitait seule. 

Lea voisines l'avaient encore vue dans la 
soirée de dimanche, mai» lundi, ne la voyant 
paa paraître, il s'approchèrent de ia maison at 
constatèrent que la porte en étsll fermée, 
mais par un coté de la fenêtre, elles sperçu- 
reni la veuvo Maubert, couchée en travers 
de son misérable grabat.les jupes relevées tur 
le corps. 

Lea plus graves soupçons pesant snr le 
nomme Lvrurd Ildefonae, ouvrier de ferme. 
Atre de 2G nns, demeurant h Nouvelle-Eglise 
las gond arase su rendirent;! son domlcilo dé 
très bonne heure jeudi matin, et lu trouvèrent 
oncore couché. 

Ils le firent lever pour le conduire devant 
les magistrats et constatèrent qu'il portait i 
la figure un certain nombre d'égra(ignares 
fiaichemenl faite». 

On loi demanda la provenance de ce» égra 
tlgnurea. il répondit qu'il le* avait revues 
dans la journée de dimanche en fuiaaat des 
fagot* et qa il (était grillé a un fil do ronce» 

Or. il fat bientôt constaté et affirmé par de- 
témoin» qu'il» avaient vu Evrard dimanchi 
soir, at qn il ne portait «ncune égratignure 

Un peu plus tard, on voyait Evrard rôder 
aux abords de la maison hsbiiée par la veuve 
Maubert. 

Il prétend en soi te  avoir voulo   prendre le 
train à Nortkorque pour aller a Audruieq. 
Il a y rendue pied et y rencontra M. Boïlard. 

adjoint an maire, a qui il   adressa  11 parole. 
dan* le bal évident de te créer an alIM 

Le docteur légiste •prés avoir lait faotop- 
aia de la victime a déclaré qu aile avait été 
étranglas, mais U n'a pe affiratar qu'elle ait 
subi les dernier» outrage», mais il ta croit ior- 
'ssjaeat. 

Il est pertinemment connn de tout le pay» 
Ia'Evrard, lorsqu'il est ivre, n'est plua maître 

e tes passions et rwaembrf a une véritable 
brute. Aussi personne ne doute que ce soit 
loi l'aaaaesin de U veéve Maubert. 

La mon doit remonter à dimanche dernier, 
dansla nuit, * «n juger par lo degré da di- 
gestion des alimente trouvés dana 1 estotaae. 

Evrard a été uia en état 4 arreetatioa. 
L'anHur présejnvé de l'assa«stnat seetten- 

pavané dana an système do dénégations dont M 

On espère le faire entrer bientôt dana la voie 
de* avern. _ 

RÉCEPTION 
la   Soolét*    4'atmena»tt0ri   militaire 

• Sa Avaa» », A Pouranie» 
Le Mlégramnto aaaencanl » Ponrmte», la bttl- 

leeM »uceae de aa •oetété   d'instruatiew  mllitatra 
é asa Avant *, a produit la atiat vira impression 

11 y avait «t erueé t ' 
Kfl aflet,  sesaseoriaté.aar>a«r>ars  éet Totrs- 

rsaa, aaaninea» éaraéer raatpartsit e> (saut* rade 
•SI premier» r/ietuo'i, fu-eiiutrt caléaoru, Isa Srlf 
•tleSSU | 

LES ORAGES 
A LILLE 

Hier, à huit heures da soir, lo ciel set. 
brusquement assombri su point de plonger la 
ville dans une complète obscurité, et la pluie 
s'est mise s tomber par avalanches. Lea éclairs 
se snecédaient uns interruption, mais 11 n'y 
eut que quelques coupa de tonnerre lointains. 
On nu signalé d'autres   accidenta   qne quel 
3ues caves inondées par les égouts débor- 

aots. 

A  HAUBOURDIN 
On nous signale qu'on incendie allumé par 

la fondre, s'est déclaré ù Haiibouidin. u l'es 
trémito   delà   rue Auguste l'oii >.  I.-   dC-guls 
seraient important». 

Incendig d'une ferme à Tourciing 
Hier soir, vers 7 heures if*, le temps qui 

avait été éiouCfant pendant tonte la journée, 
devint tiei sombre et un orage éclata, aug- 
mentant rapidement d'intensité. Les éclairs 
(ilgursnta et les coupa de foudre se succé- 
daient ssnr intérru piton. 

Vers 8 heures 1)4, la fondre frappa la ferme 
du Blanc Ballot, esplailée par M. Oecettï 
gr.ies, silaôe au dessus de la barrière du l'Epi 
nette et touchant le territoire de Moaraox. 

Cette ferme est couverte an chaonte, qui 
s'enflamma sur ia partie an dessus da la 
Grande-Porte. 

Un vélocipédiste. M. Arthur Urnpe, vint 
provenir les pompiera qui se transportèrent 
sur Lea lieux. 

Un dévidoir fut monté sur la bouche en faoe 
la filature Alphonse Six, et le fléau attaqué 
avec vigueur. Une tranchée fut pratiquée de 
chaque coté de la partie incendiée. 

A 9 b. I|2, lout danger était conjuré. Les 
deguts ne sont pas 1res élevé*. Qaelqaes cen- 
taines de francs, couverts par ane  assurance. 

A DOUAI 
Un terrible Orage accompagné d'ine pluie 

diluvienne s'est abattu hier, * hait heure* du 
soir, sur Douai et les environs. 

En un clin d'oeil les mes ont été transfor- 
mée* en de véritables marécages. Un grand 

ibre de maisons st de caves ainsi qne la 
rie ont été inondées et le niveau d'eau das 

dérivations de la Scurpe et de cette rivière a 
considérablement monté. 

On ne signale aucun accident da personnes, 
nuis les dégâts sont considérable») t l'Hôtel 
d» Villa. 

A Valcricienn:s et aux environs 
Noua avons signalé tes dègéra connue ven 

dredi soir par l'orage à Velencwentaet. 
Il nons faut maintenant dire que la ploie at 

la grélo ont commis des dégale considérais à 
Ht Saulvo. à Onnaing. • Quaronble, a Vioq, i 
Illanc Misaeron, è Quiévrechain, a Curgiea, 
ù rrèaeau, à Saoltain, ete. 

Tontes les remîtes en champs sont complè- 
tament perdn.es. Les dégât, sont considéra 
bis». 

Vendredi soir, on nonvel orage, dix fois 
plus violes»! que eelm de la veille, • encore 
sévi sur la région. 

Cet orage a qui a fait rega » de 7 heures „ 
B heures, a dé causer des dégâts ton! aussi 
importants qne ceux de la veille. 

A l'heure dn courrier la pluie tombe i tor- 
rents et daa inondation* aa produisent dan» 
tous les bas quePtiers de la villa. 

AU GATEAU 
Vers sept heures et demie du soir un orage 

d'une violence extrême test abatte sur Le 
Calesu et les environs. 

La> pluie est tomba* avec une toi la abondance 
qne dan» pluueors quartiers d,» la villa rue» 
et maisons sont inondées Dana la me d'En 
Bas. l'eau est montée jusqu'aux Tenélre* dos 
habitations. 

LA BELGIQUE 
Pâte empoisonne 1 Wsrvicq 

Une grave affaire d'empoisonnement vient 
de se ptodaira è Wcivioq al à Ceppel-Tsn 
Brîélén. 

Plusieurs personnes ayant mangé da pété 
) viande vendu par un hnnfihar de Tan 

Brialen. sont satourd hai neaet ai rta as amant 
indatnaaéea. Dans cejata rxmsaorva. tlciitat 
été reconnus. Heureusement, l'état aW mata 

sa toaleaa d'benaear 
9*U, Mtoun^eujeit & |(»M -ie*«tI^awljHv>av*«én ^rso««ea. 

et dea maux  i* Ut* laaa dou- 
loureux, la crise duae  de deux a trois heure» 
pour diaparaitre tout-h fait, 

aéaskte  «M  idanuqoas  «M été signal.*  i 

Le parquet   d'Yprea   est taacandju à Wer- 
v,cq. T! se rendra i Coœiaw Ou il ioterrofera 

QucNliou de la Iloorae 
Dana ane de ses dernières réunions la 

Chambre de Commerce de I.iltn a nom uni nne 
commission chorgée d'étudier la qoeation du 
transfert de la Bourse au marché St Nicolas. 
Cette commission est composée de MM. Fsu- 
ansMp, rxcroix, L" Hlan, Bernard, Delebart. 
Descampt. Dubnr. Dahem at Guilbeut. 

A ce propo'.M. Dereck. négociant en huiles 
a adressé an Président de la Chambre de 
Commerce une lettre dont nons extrayons les 
passages soi va nu : 

Je m» permets. Monsieur ta président, de por- 
ter t votre attention qu'un groupe important du 
commerce et de l'industrio de aetre région aa ae 
trouve pas représenté dana la commission nom 
in.> pour ea travail. Je vaux parler du négoce 
en (Trains, graines, la fabrique d'baile», la ta 
vonnerie, 1s minoterie, la rnalterie, la imnfesae 
d'enurais et d'une façon général.» de tona Le* in- 
duatriela H négocie ois qui, par suite de l'exi 
guité da la Bourse actuelle ae trouvent obligés, 
le» jours de marché, de traiter leurs affairée de- 
vant ou dana l'Intérieur dea calés de la Grand' 
Place. Ja crois utile de vous rappeler divers et 
graves inconvénient* qu» préaeale pour eux no 
manque de local. 

Depuis quelque» mois, plusieurs personnes 
quo les affairée appellent dan» ces différents 
cafés ont  lié victimes de  vols imporlsoU et ré- 
pétéS. 
• Je vous signaler»! la difftearté, je dirai mémo 
l'impossibilité pour les négociants au coartiers, 
d ou tenir las sommualaatiooa ta^épaaaiqaes avec 
les places ! «port an te • *rec lesquelles il est in- 
dispensable de ooramuniqaer le' foun de Bourse 
(Caris, Londres, Bruxellea, Anvers, ste 1, — Isa 
pertes de tempe que ces même» personnes éprou- 
vent lorsqu'elles oat a passer une dépech ■ nri- 
véo, devant alors aller jusqu'au bureau central 
ou de la gars toujours encombrés : — la diffi- 
culté pour oanx traitant différents articles et 
ayant peu de temps t perdre pour se déplacer d'un 
point • un autre ou d un cale a un autre pour y 
reucoQlrer divers clients. 

Je ai ois être l'interpréta de eetle catégorie 
d industriels et négociante en vous signalant le 
désir qu'ils auraient de pouvoir disposer d'un 
local agencé se rapportant aux hesoma et a l'im- 
portance des (flaires qui se traiteul par eux sur 
notre marché. 

Comme la commission qnl e été nommée par 
voire Chambre de commerce ne comporte aucun 
membre directement Intéressé a ce genre d'af- 
faires, j'oae espérer que cette commiaaion vou- 
dra bien prendra leur avis en s'adressent «oit 
aux différents commerce» ou Industries, soi! 
réclament t ceux qal fréquentent la plan 
Lille, et an besoin netasarar uaa aaun-camm •■< 
composée da ees intéressés. 

Comité d; Défense des Intérêts 
des Quartiers tkFivM tt Saint-Maimoe 

On non» communiqne la note suivante : Ré- 
pondant aux sollicitations d'un certain nombre 
d'habitants de Fivea et Saint- Maorie*. M. Do- 
buisson, architecte, a exposé le mardi 27 juin 
devant an nombreux auditoire rassemblé i 
lesUatinetCarolas. rente de Roubaix. la si- 
tuation défavorable farta* ans deux quartiers. 
A la suite de son intéressante causerie, nn co- 
mité provisoire pour Saint Maurice fat nom 
mé avec mission de provoquer è Kives ta no- 
mination d'an certain nombre de représen- 
tante M da l«re appel dans ane prochaine et 
importante réunion fc tau* las eonoonrs et é 
toutes les bosoe» votantes. Ont été nommés 
pourSt-Msarice MM. C. Bnchelel. H. Chan- 
try, Ceiane, Méry, Malnard et Virnot. 

éV Ratais i'gtê 
C'est aujourd oai que le Palais d Eté ouvre 

ses porta». Son «ympathiquo propriétaire a 
l excellente idéed'maagurer aa première sai- 
son par une soirée eu bénéfice des panvres. 

L essai da M. A. Meier est des plus iou-ree- 
sonts. Procurer les avantages de Ta campagne 
en plein centre de la ville eat une ianomion 
qui ne saurait laisser noa concitoyjo» indiûe- 
renat. 

Aussi sommes-nous pennadés que la foule 
sera noTibreuse ce aoir an Palais d'été da 
squaie Dulilleul. 

Affreux accident à Uoulms-^Ue 
USM natssatle qui   eVlltte   — Jeune 

tiossamr nrmrtvllt-mrnl bl ortHleme-nt ble>nM«> 
Un lerribL» accident, qui jette dans la déso- 

lation on» famille jouissant a Moulins Lille 
d un« par fait* estime, s'est arodoit hier matin 
ehet M. Dervenux, serrurier-poélier, me de 
For.tenoy. 19. 

Un débris dana meale émeri qui aveii volé 
on éclat a a t tan ni à la Mes l'uniqaa Als de M. 
Derveaax et l'a mordille meut Weaaé. On ontt- 
nslt paau-atr» la disposition de ces meule» et 
leur aaage. 

Sur ane tige verticale en fer. sont placés 
horizontalement deux plateaux de uiûom mo- 
tel, auxquels sont adaptés de la pierre émeri. 

Celât péapro est retenue A la circonférence 
par nae armature an fer. 

H y ■ quelques jour», I émeri d'un des pla- 
teaux étant usé. M. Derveeux.» était adressé b 
un marchand da ia raa da Nouveee-Siéoie», 
aroit-on. pour le remplacement de la meule. 

Cotnate ht ssarrre aa pouvait exaetarnent 
s'encbaaaer dan» l'arasa tare, le père en fh ht 
remarque. 

La négociant lai ayant affirmé qu'aucun 
cident n'était à redouter,   M. Darveaax m 
auvabasipuia lors aaaa aueana orasnle. 

Son lUOaaUva. M* de IU ans. a* treuv-àt 
Itior dervaat la mashitM, ■*«« par an asetemr fe 
gat.etplaaé dana I atelier si tué derrière la 
maison paternelle, od il limait une pièce de 
tonte, quand In pierre M riVtacUa, 

Soua la pniassnoa daUa-twtation - U meaie 
cet nirwpire pee rinqiMtMes. Tons aouf- PTsaïastart«f»té a—.eitoese da quinte cents 
frantde   viotetitai   coliques,   «utaa mit   dat' ban s Is minoU -li - - pierre aa brisa su plu 

Sieurs rjtoeoesui. 
Tandis qne  l'aa allait   erever U   toiture. 

l'autre dn poids   d'an kilo,   attainait 
Dorveaas t la tête. L» estoc «tait  si 
qu« la holte crânienne sosjvrsst, biasani jai - 
tir t» cervelle, qa, r#to(trbvft snr  tépaara de 
M   rw*«sr,x   p«re aevapé  loi tsdJi   b   aave 
bviué vouius d« celle d« ton uu: < 

DERNIÈRE UEO 
Le Hoevetneat Populaire Russe 
U REVOLUTION PARTOUT 

Trois navirea russes   brftlds 
Londres, 30 juin. 

On téséa^aantaa d Odessa M Ltos/d : 
Las voies conduisant aa partaotit btnalea. 

Les vapeurs étrangère sont dans la rade. Les 
vapeurs ds  U compaarnie da» transports ma 
•ea oat été hr aise 

Mantfnstatiom i éptnhlimmêmm 
Nijai-Novgorod, *J IUHI. 

Aujourd'hui, pendant l'assemble; extraor 
dinaire daa sentaMos de ta provinoe, ans par 
sonne dn public pincée dans le choeur a la 
• n* longue proetamation sur les nécessites 
d uni république déniocrastqae. L assista ne* 
a applaudi, après qaoi  la   séance   t sis   it- 

32.000 
Odeasa, 30 juin. 

Derix cuirassés ont jeté faner* é 18 milles 
lu port d Odeaaa. Oncraintqœ leséquipoge» 

se suient mutinés enr ils ne sont pas entrés 
en communication avec la terre ut ont seule- 
ment échange d-a signaux arec le cuirassé 
K *'«:-Tut ci., !.<■•<■ 

Si cette crainte te réalisait la ville serait en 
danger. 

L'an des obus l«n:ê dans la villa hier soir, 
a écluui dans le square de la cathtairaic, 
oceunépsr l.nOO eoseques. La population eat 
terrifiée. 

Traote-deox nulle» personnes ont qunU- b 
ville pendant las dernières qasranic-huit 
beare». 

Les résidents anglais sont partis avec leur 
famille. 

Qaorante cinq incendiaires ont été loés biw 
dans la Prinuir-Kai. 

St-Péttraboarg. »0 juin. 
On dit que les marins de navire révolté tf 

Odette, h I npproohe de l'amiral qui venait 
le* coin hait re. sa sont rendes, mais le lait 
n'efl pas certain. 

A l.ikiu on fnitnaage de l'artillerie pour 
étouffer la rébellion qui augmente toujours. 

lm revit* ée Cronmtmdt 
A Cronttadt,le» marins de la flotte,révoltés, 

ont lapidé nn certain nombre^'officiera. 
L'an d'eux a été si grièvement blessé qu'il a 

fallu le transporter à l'hôpital. Les troupes ont 
ilo renforcées 1 Pelerhof. 

Las marins de Croaatadl aa sont révoltés 
»rœ qu'on voulait bas employer à travailler 
ia terre. Ils ont refusé de travailler même 
poas de l'argent Ils on; exigé qu'on leur per- 
mit de reprendre leurs exercices habituels 4 
bord ou sinon qu'on  les renvoyât da service. 

la dynmmtitm à  Vmrmovlo 
Varsovie. 30 juin. 

La nuit dernière qaelqaes grévistes ont 
essaya de dynamiter an pont da chemin de 
fer antre laa g»raa de Lsiy at da Zomdkowoe. 
Les dugata ant été paa JntpoUaala. 

Hier soir un dâleoliva et un agent de police 
ont été tass. 

râf 
SasasvJHaaiatuatf,, » béat, d 

La grève d'Ivanovo oontinaa. Phitot qM M 
m sooaaettre. ane grands partie aW onvssaaîst 
vont cstNliar dat Ueavasl datas ass ^aaa|a'raaT 
aémbauohent dana lea 'iir'iMaa des latsag 
villes. Ivaaove ogre t aspaat d'an casse mëMt 
taire. Daa 1 ma pis d'infanterie a* ds iiiiaTh? 
rempliaaentlea maraoas et laa coar». Wvosss* 
qaent dana le» ruas, aor lea plaeaa pabLuaaav ' 
Le» habitaots ''rrnrtaéa ss aarhant cm eaitbaaV 
la ville. ~"* 

Des iroupea protssraat i soted de vilb a* 
toge le «oaverneur de la province annana d«' 
Vlqdimir où Ion redoove de grevas évejns»- 
menta. "^ 

•>**• mêmérmla à IhMm ' 
Suivant ane léaérhe ds Bucarest ta si tas' 

U g.Mr.1  Gnrnoliolii, t±%l 4e la ,alir 
m.nç. a 4M loé. 

JAURÈS A BERLIN 
RjTjWessemtont le groupe rj^lameot&lri 

Uaveat Uelte dtt rataneailbar 
deBttloOT 

Parut, » raie. 
un « va dans aaa Informations que M Jaav 

rés se rendra è IJerlia et y (ers m •    c 

çri«lbiIl«.AbasAaaetMtob7 
^•te a f'intatiaioTj d'orgs^bar «M' 
Bon pacifiste et une conférence. 

MM.   Bfbcl.   Vaillant et   da Preaaeoté yr 
prendraient   U   parole.   Si   M. Jaurès va   a 

J^«* C^'»*e U 0Oma dt ""•* ■» •— engager officieuaamenl a ne pas enu-ever ta 
manifestation socialiste et que M Jaurès 
pourra prendre ta parole dsns le meeting or- 
ganisé par les  chef» da   parti socialiste alle- 

L| autre part Jsuté» a fait part au grotape 
socialiste parlementaire de l'iovitsltsw dsaae- 
eialiatas allesaanda peur aa con 
Berlin et le groupe a l'unanimité I 
comme son représentant officiel. 

BOURSE DE BRUXELLES 
■_ *_ ^_._ BrvrteUsa, fSfeés. 
r^nabdTitat  - Bruxelles IW t l/î a  e. I 

.   tassa, lUf.We,a-. Brsxalles téOC t 1/1  p   et 
pmvaa.  tWM   /     -  Brussftas abrttbMP ïm 
B P  c   S prnswa, » « Net, 

OblioaUaos   - Aavara !«g7^ 21/tO 0 lOt B. 
Anvers I«u3, t p   e   ÏM 111/1. 

Chaxbonnapes   - Ander.uea   7i«... - Asai- 
ont ,»ss as - Bcruis.art aUL>s - Dwttmi 
v «* — Boriaafre-Cantrsi 52S • . — lu haasaaa il 

bclsias «SIC >* — Chavaliérea 1587.50 — câssraaaata- 
Nord 171-50 — Concorda I6li »■ — Caucnsnt ésv 
Fléna 137.50 - r^perance-Bosnae rortasae 7eOm 

Gonflre UM n- — GrsO'1 

Orande Machins a feu JUli »■ — ÛorlaaVaa» et 
— H -U Chsrleroi 20L>* — Marrhieaas OT5 m 

Mariemoatlbsl ■■ — NoSl Sert Calawrt tSU 51 
«Ils* - Menais da Caaw- 

Bûù « -   Triaa 
— Nord da Charleri 
leroi IMS. 
Kaisian 

- Prodai 
de   Droogenhoacu. a«u as ■. „ 
biie 110- priv   TJi 50. - Soie srtuVt    da Tustas 

Marcuaeile s»7   - âamars-H-assstaUe 3H 5t 
■ Ssrrebrack Std5 se. 
lise. — Astcneune des Mines SleO. *>. 

Relevé ausailét, le malheureux Gustave Der 
veaux fui transport!; du premier étage où le 
docteur Wsrio, appelé è aon cheval, ne nul 
déclarer qae tout soin était désormais inutile. 

Plusieurs antres médecins appelés égale- 
ment ne parent faire plus que lesr eoiligne. 

A six heure» du aoir. le jeuue Derveanx. 
dont les aoallrances étaient atroces, vivait 
encore. 

Vers neuf heures da soir, le brait coarait 
qne l'infortuné était décédé. Nous n'avons po 
cependant en obtenir coniirmation. 

Gustave Derveaax, sorti il y a quelques 
jours de l'école bsggio, avait concouru an 
mois de mai dernier s l'examen des ouvriers 
dart. 

Il ne devait faire i ee titre qu'an sa Ae 
service.   

Un» rafle dans la banlieue 
Nona avons relaté, il y a qnelqnes jours, 

l'arrestation sax faubourgs d Arras et des 
Postes, dana bande de malfaiteur» qui, de- 
puis quelque temps, jetait U terreur ohes 
l'honnête popalseion. ouvrière ae ses demi 
quartiers. 

Celte balle capta re, avait été, on b sait, 
opérée par les gardes champêtres Obin et 
Hochara, qui se distinguaient il y a quelques 
jours encore, eneseooavrant les auteurs d'un 
vol commis, cbes M. DerioL, chemin des Bois- 
Blancs. 

Mercredi dernier, avant appris qu'une non 
vclle association, semblable à U première, 
venait da ae fortuer at loareoil dans le grenier 
d'an hangii', aaatvai tut acaédawnl par sute 
gavjttiére, lea gardea Hoeherd et Oain. srrrnéa 
de pied aa eape et acoompagoiS^ de reors 
chiens, se mettaient è Is recherche des nou- 
veaux rohinsone. 

Ils n'ont paa tardés a les découvrir, M cas 
derniaraaa aombtvj dedouse ont été arrêtés 
dans la noii de jeudi a ssndsedi. Ce aoat : 

Duthoit Jules, 43 ans ; Dufour Lacien. *> 
sns j Serrnya Charles. 17 ans ; De Wilde Au- 
guste, 28 ant ; Le^rand Paul. M ans ; Dbaan 
Henri, 19 ans, Gnens François, 22aos ; 

Félix Fraaoois, XI aaa ; Deveauw Aogoate, 
18 ans ; Neyi Désiré. 19 an» . Vandasomamele 
Uaurioa, M ans ; Reanilei Hobert, 18 

Tona «ont pour la plupart des reprit en jus- 
tice ne vivant que d_, TOIïJJU ils commettent 
•hei les habitants des laubourgs. 

hrillants. jttMra'à M qa m deux lignes ib 
s'en aillant également aa galop et disperaisr- 
seat par o* ris sont venu», étant reraplacéa 
par d'autres scène» historiques, héroïques st 
étrangement faseinantea. 

En ce moment, tout achève de s'installer. 
C'est nn spectacle inimaginable, et total 

Lille «'esnpraaao autour da cet immense casa. 
pemenl, d an aspect étonnant. 

Demain naaa dasnnecooe nn campte rastéet 
complet de la premiers joarnée de Buffale t 
Lî le. 

Un noyé» 

Lu inopactaaa des doaaaas, M. Baosharb. 
n aa rendant S aaa servies, vswalredi ntatia, 
es» cinq beavee, apereet,   ftottaat S   b   ssnr- 

fscedeleaudu canal de la Moyenne Deùie, 
è la porte dn Petit-Paradis, le cadavre d aa 
individu. Avec l'aide de mariniers U le kisae 
sor b berge. Coat nn inconnu, paraiasaat 
ilgé de 45 ans. correoteujenl vatn aVswi oom-» 
plat cheviotte noire, duo gilet laataieie aaaa» 
à pois blancs. 

Den» ses poche», on trouva on lorgnon at 
an billet laconique portant ces mots : a Fati- 
gue de U vit, je me suicide. Inutile de recher- 
cher mon identité, je sais célibats ire ». , 

La corps paraissait avoir séjourné dans 
l'eau dopais une disaise de basa. 

M. ledoctenr David a test lea constatations 
légabs. Le cadavre a été transporté è b asar- 
«oo.  ■ 

■.-atr/ner tan M H lissa! qui n'a pat tas} 
sn pareil rêve? On p*ai •former cepenaurai 
qae trois personne* aa moins, d'ici trois sas. 
le verront réalisé, graea a b Loterie daa 
àssocuabiona do b Pressa ami éeaat, jusqu'au 
S Juillet, das billets aa prix aa W fraees, 

—■ droit bas uaaasaWa de bb sériaa- 
Rappclons.   en   effet,  qae 

 a pas moins de 15 aailHnaa 
•OO.tO* fraaca da lot» répartis ea ta* «B 
sots.doru bois 4s ea milrbn.qaaare «a aW/sar 
francs, an daî».000 francs, trois ab Sfla <Mfj 
Iranos. R bb de tW «01 franaa, I Iota M 
SO 000 franco, etc. Laa toaacriptions aaast 
reçues dana tous las Eubliasaaasoia da eradàt, 
ehet toos les Agaaés de reasagn e* aaaa Isa 
Notaires. — G". 1. 

lo m LÎH* 
Buflulo eat arrivé vendredi aoir avec sa 

femme, a 11 houres. Il • été beaacoap re 
marqué en ville. Il est maintenant avee sa 
troupe aa» t'Keplanede 

La première représentation aura lien a 
deux hearea. 

Aller de bonao hears h Bufïalo Bill pour 
voir la grande entrée à l'arrivée de tsaa les 
cavaliers sllaat tu grand gslop. 

Eaaaite. toos ae plaoaart an ligne, fnflalo 
Bill oanrvaasheea avant, et eat netorelbment 
salaé par d'immenaeeapsjlaexriaaaaisnts. Ces! 
«n ip»ctael* rapatan. bdsM*iptlab. 

Rang astre*, rang da cavaliers de basas Isa 
nslieao, •ateedeal m travers b pisne, soia- 
talUnasdantor «t ariibat» de eeubera, ba 
oriabrae ■ostaat, aoareat le fassg des ta» 
ermme du ble agité par la venl. 

< An doaausdeax. ba pJainaseï bt casques 
orfllsntpt. plus beat encore, tenus en des 
bras taaadaa. bs basera asssroe axsbtilbsaa jea 
que caque, sur on aigauri, lea rangs se mé 
■aaa ae des aerreots aiinsaabda esBaaaasat 
do iaaaiores. bseevatian Mirant bereebaata 

•l l'an après leatre, airealaat, a tr 
t*Urrt, ajaeecant. rambat, sa reformant par 
groupes da quatre et aïs, sortant en rang 
•iaspie taxnme des Urreab monvaab d'hotn- 

iaasa 0 t» vlriv»U   fassa^irts   eg   béUu 

Univeraité da Lille» 
M rfes stSMstass. InMtUut étsr<ee(*eAittau«. 
Nabote sriaarlalie» llsalrtstia de rUat- 
9% LMa eaet être donvre> Ofs** bab 
eTatedae aataslqaas  et baaalqaaa a b 

dab esta Paanbl. 
•ara IMa des» la s» •r 

qubassas de «atltet, Lee eeeeaapee doéveab 
adresser leerr demanda sraasutlpUenaa Deyea 4a 
'a Pacnla» aranrt !a t* jotlM ; elle aéra saiOsoapB' 
gnea daa extrait 4a eabeaoaa b aaa taras se) 
earasbeb 4e andbat. 

Menus  laits loeMi 
Stjm aaataxb eee Joseph b» Vaadsvaba, 

Praraet.   l'a datasses*,  aae assw Oaosr   Dsl- 
bick, 17 sas, maaaHvra  ds maooa. Sne da Laa- 
noy, e*U Bon***, s'est rends okae alb, ail s ares 
avoir tu mis I la porte, U a happa aaa milieai 

«■tressa. 

» piada use 
■raie «sa* 

aradb aa 4 
■ ebevsar 

LllIM 


